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A vendre en Mars et Avril

Le plus grand assortiment, les meil­
leurs patrons, et le meilleur 

marche d’Ottawa.

A Bots, la verge et plus.

* ^PLIS DE .50 CAISSES
De Seuvellts et Jettes Marchandises, que nous avons Importées 

directement de FRANCE, D'ANGLETERRE et des ETATS-UNIS. 
Termes ■ OOMJPTAWT.

Il 1

I ■I

U. IEZ1NA J. B. ARXALi
Peintre Décorateur et Taplsss'-zMagasin d’Epieeriesz i

VIENT DE RECEVOIR
PAR EXCELLENCE. 

--------------->o(-----------
Le soussigné informe le publie en géné­

ral qu’il rient 4e faire 4e

Grandes Amelioratlens
A son établissement, ai

S
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tone lee goûte, 
arec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché que partout ailleurs.

—AUSSI—
?-------JJ o 17fl—^ TOILES POUR CHASSIS

DKCoin des rues Dalhouiie et Water.
Mon stock 4’épiceries est maintenant des
Pin» complets et «les mieux 

Assortis.
Vous trourerez à ce magasin Vous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleures maisons 4e l'Europe, Mont­
réal et des Etals-Unis.

Mes dépenses d'administration sont très 
minimes, conséquemment le* effet* son 
rendus à

TOUTE CO' • R.
M. AEIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 

ployés.em

J. L. 1 GUM, L. L. B
AVOCAT

124 Bue PRINCIPALE, Hull

4â Rue MCRRAI, Ottawa
Ottawa, 20 nor. 1884

20 POUR CENT
•Meilleur marché qu'atUeurs-^tt

TT. VEZIITA,
17* rue Dalkousie, Ottawa.

CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

DIPUTIUMUM
ANTI-DIPKIITIIEBIIQUK

Spécifique contre la JHpfUMric et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con­
somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes

Venant d’être reçu, us grand 
assortiment Je CHAPEAUX dans 
les derniers goâts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

-AUSSI-
XLA DIPHTHBBiK VAINCUE

Aux ravages de eette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouve un reme- 
d# qui n’a jamais iailli. L'expérienee de 
plus de dix annnéee de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable* 
et dignes de foi attestent i’elüc tcite vrai j 
menl étonnant de ce remède.

Préparé par le

Capots de Caentshsns, Para- 
pintes. Circulaires sa Ca- 
onteheae pear Dames, ©te.

‘Une rieite est respectueusement
solicitée.

DR N. LACERTE,
LEVIS. P. a.12 Rue Rideau

Pjix: 60 cte. 
les pharmacie

la bouteille. En reste ches
K N*'DK POT CHEZ

EL.ZKAK ALABIE,
71 Reo Belton, Ottaw

A LOUER
Un wagnilqn# legement, au Ne. Il rue 
Catheart. Possession immédiate.

Pour informatio.s s'adresser a. Ns. ht 
mo Catheart. jailUolt t

Dans une émeute à Lyon, les 
gendarmes ont eu maille à partir 
avec les employés d'une fabrique 
de soie, des femmes pour la plu­
part. Une femme a été tuée et 
plusieurs blessées.

Voilà le problème posé. Il se 
réduit à ceci, au Canada comme 
aux Etats Unis : taut-il protéger 
l'industrie laitière, la santé publi­
que, en restreignant la liberté d’une 
autre industrie? Les protectionistes 
diront oui, les libre-échangistes 
répondront qu’il faut laisser les 
lois naturelles suivre leur cours, 
les diverses industries lutter libre­
ment, et que le bien finit par 
triompher. S'il est reconnu, di­
ront ils, que la butterine nuit à la 
santé, ou n’en fera plus uspge ; si 
le beurre mérite la première place 
il la gardera par la force des choses 
sans le secours des législateurs. 
Les restrictions soi.t injustes.

La théorie du libre échange est 
irréprochable. Son application n’a 
pourtant pas produit les résultats 
pratiques qu’elle faisait espérer, spé­
cialement ici et aux Etats-Unis. 
Les meilleures choses doivent 
venir en temps et lieu, et cette belle 
théorie, qui semble impraticable 
aujourd’hui, trouvera peut-être sa 
place, quand le cours du temps 
aura amené d’autres progrès, un 
autre état de choses. La protêt" 
lion, la direction, les restrictions 
nécessaires à l'enfance à la jeu­
nesse sont inutiles à l’âge mûr, et 
les peuples sont un peu comme les 
individus.

R

Les organisations de tempérance 
de Toronto pour aider la mise à 
effet des lois sur les sciences ont 
donné au commissaire une liste 
des aubergistes qui ont enfreint la 
loi, l’année dernière.

H

Le gouvernement de Belgique 
prépare un projet de loi pour ren­
dre obligatoire l’enrôlement de tous 
les citoyens dans une milice géné­
rale, créé pour le maintien de 
l’ordre.

La valeur des marchandises en­
trées pour la consommation, dans 
le port de Montréal, durant le mois 
de mars 1886, a été de $3,733,874, 
et de $2,056,356 pour le même mois 
en 1885,
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Samedi, à la chambre des dépu­
tés de France une motion radicale 
censurant le gouvernement, pour 
l’arrestation de certains émeutiers 
à Decazeville, a été rejetée par une 
vote de 435 contre 65.

A VENDRE
Une chance toute particulière. On 

offre en vente les propriétés suivantes, 
par paiements annuels ou par loyers :

Un demi lot, No 378-380 ru* St André.
Un demi lot, No. 26 rue St Joseph.
Bons titres, conditions faciles.
A vendra, aussi, une machine à coud e.
S'adresser k Mme. M B. Bé-lard, 152 

rue Dalhousie, 1 tlawa.
T anil 1886—lm.

M. Mercier vient de dire an par 
lement de Québec : “ Tout ce qui 
est méchant et vénal dans le pays 
est en faveur de l’exécution de Riel.” 
II se trompe, mais il ne trompera 
personne.

LES FAITS DU JOUR

Il est question de relier Mont­
réal et Québec par le téléphone. DEMANDE

On demande un homme marie, n'ayant 
pas d’enlant, pour travailler à la lerre ou 
bûcher sur une ferme et prendre charg ■ 
-le la m..isnn et de trois ou quatre em­
ployés Conditions avantagea- es.

8’adres-er par lettre, Boite 415, Bureau 
de Poste, Ottawa.

Le prince Albert Victor, fils aîné 
du prince de Galles, doit épouser 
la plus jeune des filles du roi des 
Belges, la princesse Clémentine.

En vue de cet évènement, la 
princesse Clémentine est instruite 
dans la foi protestante.

La cour criminelle s’est ouverte 
à Québec, samedi, sous la prési­
dence de l’honorable juge Tessier.

La corporation de Cork et les 
autres corps publics en Irlande ont 
adopté des résolutions de félicita­
tions a M. Gladstone.

PATIN0IE A ROULETTES
“ ROYAL.’’

Les arbitres du parc Niagara ont 
étudié l’expropriation de la pro­
priété Macklem, sur laquelle se 
trouvent les sources thermales 
Cette propriété est évaluée à plus 
de $200,600. M. Macklem dit qu’il 
retire des visiteurs un profit net de 
$7,000 par année.

PR06RAMMB DE LA SEMAINE : 
Attraits extraordinaires.Le procès des quatre chefs socia 

listes de Londres, impliqués dans 
les dernières émeutes, s’est terminé 
par |un verdict de non culoabilité.

Lundi s*ir—Patinage général de 8 à 10.
Mardi soir—Grande course de 5 milles 

entre Billy Atkinson et Will Brunei. 
Enjeu de *150.

Mercredi soir—Concert choisi par la 
fanfare complète des Gardas, portée à 
quarante instruments.

Jeudi soir—Polo, Caps vs. Vies. *n cinq 
parties, les trois meilleures.

Vendredi soir—Course d’un mille.
Samedi soir—Course émouvante à deux 

et autres àttractions locales.
Admission—Avaul-midi et après-midi, 

10 cents, patins compris. Soirée—Dames 
dix cents, usage des patins 10 cents ; 
Messieurs 15 cents, usage des patins 10

Ouvert—Matin, 10 à 12.
Après-midi—2 30 à 5.
Le soir—7 30 à 10.

O’BEILLT FRERES,
Proprietaires.

A. S RENNIE,
Gérant.

Le premier steamer de la malle 
qui se rendra jusqu’à Québec, 
cette année, est le Vancouver. Il 
quittera Liverpool le 22 et sera à 
Québec vers le 1er mai.

L’honorable M. Ross, premier 
ministre, a fait au Conseil un dis­
cours remarquable sur le pro­
gramme du gouvernement de 
Québec.

Le gouvernement a trouvé le 
moyen d’activer la construction des 
voies ,ferrées sans augmenter les 
obligations de la province, et ce 
moyeu, comme l’a déclaré le pre­
mier ministre, consistera à conver­
tir les concessions de terre ou partie 
de ces concessions accordées aux 
compagnies en subsides en argent. 
Le gouvernement prendra toutes 
les garanties possibles et ne don­
nera pas plus aux compagnies qu’il 
ne recevra.

Le Sénat des Etats-Unis vient 
d’adopter un projet de loi pour 
admettre le territoire de Washing 
ton comme état de l’Union Améri­
caine.

Les officiers du gouvernement 
français ont saisi une fouie de 
placards révolutionnaires belges 
adressés aux grévistes de Decaze­
ville. U.N.X.U.

------ (O)-------
La quatorzième convention an­

nuelle de l’association des ama 
leurs joueurs de crosse du Canada 
a eu lieu ces jours derniers à 
Toronto.

Voulez-vous acheter un joli nouveau 
CHAPEAU ou BONNET de printemps 
pour votre femme, fille, soeur, cousine ou
tante! Pour la l'aron. la Yariete
et le Prix allez au

FAUX ARGENT

Il parait que le pays.est mon lé de 
billets de banque contrefaits. Il y a 
probablement de trente à cinquante 
mille piastres de cette monnaie 
fausse dans le Dominion. Il y a 
beaucoup de billets d’une et de 
deux piastres du Dominion, de $5 et 
de $10 des Etats Unis. A Montréal, 
les faux billets abondent, parait-il.

Ces billets contrefaits sont une 
imitation presque parfaite des bons 
billets, à l'exception que l’impres­
sion est un peu plus pâle.

Frederick William Andrews, un 
des juges de la Cour Supérieure 
de la province de Québec, est nom 
mé député juge de lit cour de 
vice amirauté du Bas-Cauada.

" CELEBRE”

H
QL’agence Dun et Gie signale^ 

pour la semaine qui vient de s’é­
couler, u'in total de 173 faillites aux 
Etats-Unis et de 43 au Canada, soit 
un grand total de 215 contre un 
total de 214 la semaine dernière et

—DE—

WOODCOCK,Pommes .sèches. 4 cts la livre,
chez N. A. Savard. M BUE IPAl'KI.
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MAGISTRATURE

La rumeur dit que le gouverne­
ment a nommé juges de la Cour 
Supérieure pour la province de 
Québec MM. Wurteie, orateur de 
l’assemblée législative de Québec, 
Alphonse Ouimet, avocat, de Mont­
réal, Cyrias Pelletier et Jules Larue 
avocats de Québec.

Les nouveaux juges siégeront 
dans les districts suivants : M. 
Wurteie, à Aylmer ; M. Ouimet, à 
Sorel ; M. Pelletier, à Rimouski ; 
M. Larue à Gaspé.

LIBERTÉ ET RESTRICTION

Au nombre des modifications au 
tarif proposées par le gouvernement 
canadien se trouve l’imposition 
d’une forte taxe sur l’oléomarga- 
rine et la butterine importées ou 
fabriquées au pays. Cette propo 
sition met une. fois de plus en 
conflit les deux systèmes d’écoao 
mie politique qui partagent depuis 
si longtemps les esprits des pen­
seurs : le sytsème de la liberté 
commerciale, et celui des prohi 
bitlons.

La restriction dont il s’agit at­
teint non seulement l’importation 
mats la fabrication au pays des 
articles qui y sont sujets : pratique 
ment c’est une prohibition corn 
plète, et elle veut donner le coup 
de mort à une industrie, au profit 
d’une autre.

Une proposition de même nature 
occupe actuellement les législa­
teurs du Congrès américain. On y 
a suggéré un impôt de dix ceuts 
par livre sur tous les beurres arti­
ficiels manufacturés aux Etats- 
Unis. Les fabricants de ces articles, 
voyant qu’il faut faire des conces­
sions, n’attaquent pas le projet en 
face : ils se contentent de deman­
der une diminution de l’impôt pro­
posé. D’un autre côté, ceux qui 
représentent les intérêts agricoles 
de la république requièrent un 
impôt encore plus élevé. La fabri­
cation des beurres artificiels, dit- 
on, ruine l’industrie laitière ; la 
butterine chasse le beurre du 
marché.

Les frais d“ production de la 
meilleure butterine ne s’élèvent 
pas à plus de onze cents la livre : 
le coût moyen de cet article est de 
sept contins. Un impôt de dix 
cents, portant ses prix à vingt et 
une cents et à dix-sept cents, lui 
permet de lutter encore avec le 
beurre.

On veut empêcher la butterine 
de chasser le beurre des marchés 
américains, ce qui serait fatal aux 
intérêts de l’industrie laitière. Or 
cette industrie laitière a pris depuis 
quelques aux Etats-Unis des dé 
veloppements extraordinaires : en 
maints endroits elle a opéré une 
véritable révolutou, substituant 
l’élevage à la culture des céréales 
et ramenant la prospérité au lieu 
de la ruine. Les progrès de cette 
révolution bienfaisante seraient en 
través et les cultivateurs deman­
dent protection.

On prétend, d’autre part, que ces 
produits artificiels peuvent nuire à 
la santé : si tel est le cas, ce ne 
serait pas leut moindre défaut
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animateurs du 
8 Civil.
îwa, 17 mars 1886. 
dmission au service 
ont à Halifax, N.-E., 
arloltet wn, I. P. K , 
Ltawa, Kingston, To- 
udon, Winnipeg et 
i. le lie jour de mai, 
"ormules de demande 
le soussigné jusqu’à 
vril, et elles devront 
nt remplies pas plus 
30 du môme mois 
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AR ALARIR, 
Bolton, Ottawa

IS.
cachetées adressées

tant la suecript 
A-Pprovisionneme 
reçues à ce bureau 

Dl, le 20 AVRIL, 
pendant l’exercice 

’ des pprovisionne- 
juf droits payés, à 
anitoba *t dans les 
uest. Ces approvi- 
t en farine, lard sé- 
—nitions, ficelles, 
x, instruments ara

les formules de sou- 
relatifs à ces appro- 

livraisons, 
tu soussigné, ou au 
res des Sauvages à 
les Sauvages, Win­

dent être faites pour 
ts (ou pour une par- 
rie d’effets) sépare- 
a effets mentionnée

levra être accompa- 
par une banque 
rintendant gé-

ptô

sauvages, pour au 
lu montant des sou- 
nitoba et les Ter- 
, lequelchèque sera 
3 on h aire refuse de 
emande de ce faire, 
is le service entre- 
remis si la eoumia-

sont requis de faire 
raleur en argent des 
de fournir, car sans 
ne seront point pri­

maire, porter la ei- 
is jugées suffisantes 
r garantir l’execu-

e transport nesefe- 
par voie ferrée, les 
faire des arrange- 
ir que les approvi- 
ôdiôs sans retards 
i de fer é leur desti- 

du gouvernement

1

en sus de la

*>b!iige pas d’accep- 
ne des soumissions. 
sOüGHNKT,
. Général des
Sauvages
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